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GY PRIE N Z

LE DUEL ENTRE LE MONDE, ET LA PA4TRIE,.
Canadiens, fils de soldats,

Préparons-nous au combat.

IV - LA DÉXIRU,41T0\

Les habitants d'Oratov por-
tftîent encore dans leur coeur la
sqouvenir douloureux de la con-
damnation de leur pasteur, quand
ils le virent frLppe d'une nouvelle

Lots clochos s'ébranlaient lente-
moent et, sonnaient conmno petir
iiae. cWrinoi.- fanôbro, Tristos et

mornes, revêtus d'habits de deuil,1
les habitants se rendaient à l'é-
glise. Là aussi, tout portait r'om-ý
jreinte de la douleur; les images
du Sauveur et des saints étaient
voile.i, les cierges éteintq, les
autls dégarnis. Sur un siège élevé
était ftBNis Mgr l'évêque l3oroNwski;
on liti'iit sur soli visage0 la dout-
leur qu'il éprouvait (l'expuliser du
sanctuaire un prêtre qu'il y, avait
introduit lui-mêème, et qui juisqueo-
lit avait ti tit sa joie et sa consola.
tien.

Enî ce moment, on amène l'abbé
ICobilovicz, revêtu dos or-nements,
sacerdtotaur; ses confrères, ses
amis, rangés auteur de lui, ne
semblent plns Ie recununiitre ils
sont ttocablét% du déblionncur que
soli crime a attiré sur eux. Lui.

môme est à peine reconnaissable; consécration que je vous ni donnée,
et sa vue arrache des larmes il et dorénavant vous ne porterez
tous les assistantzl. Un prêtre, du plus tl nom de prêtre du Soi-
hiaut de l'autel, lit lit sentence pueur.
d'excommunication, et quand il a Aussi tôtiesprêtres qui P'onton-
fini, l'évêque se lève et étend la rent, s'avancent verzi celui qui
main suir le coupable, lion plus n'est plusi de; !eura et ils arra-
pour bénir, m:îie peur maudire, client les insignes du sacerdoee,

Il Je vous ai imposé les mains, du diacoriatet de tous les ordres;
le jour do votre ordination, pour ils le dépouillent de l'habit celé-
êtro le guide de votre troupeau, siastique, qu'il n'est plus digne
et vousj vous êtes égaré vous- do porter; les oliouses livrées dut
mnême. forçat remplaceront pour lui lesi

Il Jo vous ai imiposé les mains vêtements sacerdotaux.
pour être le modèle do vos frères, La foule qui jusque-là avait
et vous avec été pour eux une leluré en silunce, éclaté en cris
piierre de licandale. ut on sangylots. Accablé solis le

IJe v-ous ai établi pour eîîsei- poids des atn.tliéiînos le iuaîhen-
g-ner la justice, et vous ave7 llit roux condamné se ent faiblir.
l'iniiqtitté. Jo retire donc aujour- Une tentation toi-rible le poursuit;
d'lîui, autant qu'il ast cii moi) la n'a-t-il pas assez soutrertl ne doit-


